GENRES et REGISTRES

I. Définitions


La notion de genre est une très ancienne notion littéraire. Les genres permettent de classer les oeuvres, littéraires ou non, en fonction des contraintes qui s'imposent à leur auteur. C'est donc une notion liée à la production des oeuvres. Les règles imposées par les genres sont plus ou moins contraignantes (il y a plus de règles à respecter pour écrire un sonnet qu'un roman). De plus, elles peuvent toujours être transgressées.


La notion de registre est très récente, même si elle s'appuie sur des préoccupations beaucoup plus anciennes. C'est une catégorie liée à la réception des oeuvres et non à leur production. Elle s'intéresse à l'effet produit par une oeuvre (ou un passage d'oeuvre) sur son destinataire, lecteur ou spectateur. Plusieurs registres peuvent coexister dans le même texte.

               auteur ========> oeuvre ========> lecteur ou spectateur 







    genre




          registre

II. Présentation des principaux genres

Aujourd'hui, on considère qu'il existe trois grands genres littéraires, la poésie, le théâtre et le récit, auxquels on ajoute parfois l'essai et le biographique.

Chaque genre se divise à nouveau en genres, comme un arbre généalogique.


NB : Il ne faut pas confondre les genres avec les types de texte, que vous avez étudiés au collège : eux aussi prescrivent des règles d'écriture, mais qui s'appliquent à des passages beaucoup plus courts. Tous les types de textes peuvent se retrouver au sein d'une même oeuvre. On distingue principalement cinq types de textes, explicatif, argumentatif, descriptif, narratif et dialogal.

III. Tableau des principaux registres

Attention : les procédés d'écriture ne sont que des exemples : de nombreux autres moyens peuvent être mis au service de ces registres, et les mêmes moyens peuvent servir à créer différents registres. C'est à vous de  relever les faits intéressants, en fonction du registre étudié.

Registre
Genre lié
Effet produit
Conditions nécessaires
Procédés d'écriture (exemples)
Exemples types

épique
épopée
identification à une communauté
Le lecteur est amené à admirer les exploits et le svertus de héros historiques ou légendaires qui ont participés à l'édification de la communauté politique ou religieuse à laquelle il appartient.
Amplification, hyperbole, recours au surnaturel, scènes guerrières, niveau de langue élevé...
La Chanson de Roland, l'Iliade et l'Odyssée

tragique
tragédie
terreur et pitié
Un héros, ni tout à fait bon, ni tout à fait mauvais, commet, poussé par la fatalité, un crime pour lequel il doit être puni et qui le fait passer du bonheur au malheur.
Champ lexical du destin, métaphore de l'aveuglement, évocation de la mort et de la souffrance, niveau de langue élevé...
Les figures d'OEdipe ou d'Antigone, les pièces de Racine

comique
comédie
rire
Une situation humaine est comparée à une situation mécanique ou animale. Les individus sont rapportés à des types (la blonde, l'avare...).
Comique de geste, de mots, de situation, de caractère, niveau de langue bas...
Les pièces de Molière, la farce de Maître Pathelin

pathétique

pitié
Une victime innocente souffre ou est sacrifiée.
Phrases exclamatives, métaphores qui insistent sur l'innocence de la victime...
La figure de Cosette dans Les Misérables

de Hugo

lyrique
poésie
partage des sentiments de l'émonciateur
L'énonciateur, qui se désigne à la première personne, insiste sur ses sentiments (heureux ou malheureux), et cherche à les partager avec le destinataire. La méditation lyrique porte souvent sur l'amour, la nature, parfois sur la religion. A l'origine, le lyrisme est lié à la musique : « lyrisme » vient de « lyre ».
Marques de la 1e (et de la 2e) personnes, trace de la subjectivité (exclamations), métaphores, procédés musicaux (rythme et sonorités), champ lexical de la musique, de la nature...
La poésie romantique

élégiaque

Partage d'un sentiment de deuil
Variante du registre lyrique. Dans le cas où le sentiment partagé est un deuil, on parle de registre élégiaque. 

« Le Lac » de Lamartine

ironique

moquerie
Un locuteur prononce les paroles d'un autre locuteur (sans le dire : de manière implicite), et manifeste sa distance vis-à-vis de ces paroles. Le destinataire est le complice du locuteur : ils se moquent tous deux d'une cible.
L'antiphrase est un procédé, mais ce n'est pas le seul. L'ironie repose sur des faits linguistiques (polyphonie, dialogisme) qui permettent de superposer deux voix.
Candide de Voltaire

satirique
Satire (poème antique en vers mêlés)
Dénonciation et critique
L'auteur critique les moeurs de ses contemporains, le système politique ou le fonctionnement de la société, dans le but d'ouvrir les yeux de son lecteur sur des dysfonctionnements.
Recours aux registres ironique et comique, portraits, rhétorique argumentative...
Les Fables de La Fontaine

polémique

nécessité de choisir entre deux thèses qui s'opposent
Deux thèses sont présentées dans un texte (dialogal ou non). La plupart du temps, l'auteur adopte l'une des deux thèses et cherche à réfuter l'autre thèse. L'important est qu'il y ait une trace des deux thèses dans le texte. « polémique » vient d'un mot grec signifiant « guerre ».
Antithèses, questions rhétoriques, champ lexical de la guerre, exclamations, emploi du pronom « on » ou des marques de la deuxième personne, lexique évaluatif pour marquer sa distance... 
Le Dernier jour d'un condamné de Hugo

didactique

enseignement
Le destinataire, représenté ou non par un personnage de l'oeuvre (comme dans un dialogue didactique), est en position d'élève : il reçoit un enseignement de l'auteur (qui peut aussi être représenté par un personnage de l'oeuvre).
Métaphores explicatives, travail de la structure (progression logique), utilisation d'arguments concrets, faciles à comprendre, marques de la 2e personne...
Les dialogues de Platon

fantastique

hésitation entre naturel et surnaturel, peur
Un événement surnaturel se produit dans un monde réaliste : le lecteur hésite entre deux interprétations : l'événement a-t-il réellement eu lieu ? Peut-on l'expliquer de manière rationnelle, scientifique ? Cette impossibilité de déterminer la cause de l'événement est source d'angoisse. 
Champ lexical de la folie ou du rêve, métaphores, hyperboles, répétitions, tournures interrogatives,marques d'hésitation...
Le Horla de Maupassant

réaliste

« effet de réel »
L'auteur cherche à créer l'illusion du réel en donnant à son récit un cadre géographique et temporel réel, proches de celui du lecteur. Il s'appuie sur un travail documentaire important et conçoit ses personnages comme des personnes réelles
Repères géographiques et temporels précis, construction de la psychologie du personnage
Madame Bovary de Flaubert

merveilleux

plaisir de l'imaginaire
L'auteur décrit un univers imaginaire et féerique, dans lequel aucune ambiguïté ne subsiste. Le lecteur est tenu d'accepter les éléments surnaturels sans les mettre en doute.
Champ lexical de la magie et du surnaturel, description de lieux enchanteurs, création d'êtres imaginaires...
Les contes de fée
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